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que vous pouvez vous flatter de lui rendre l'honneur le
plus agréable et le plus parfait qu'il puisse recevoir de ses
créatures. Et c'es't précisément ce que vous faites parles
heures canoniales. Elles sont l'abrégé de tout ce qu'il y
a dans les livres saints de plus propre à vous donner une
grande idée du Créateur que nous adorons. On y trouve
aussi le souvenir des grands mystères de notre religion
et de notre salut. On y trouve tout ce qu'on doit de-
mander à Dieu, pour soi-même et pour les autres.

6.-Cette prière contient, outre les psaumes, l'oraison
dominicale, la salutation angélique, le symbole des
apôtres; elle est variée par des antiennes, des capitules,
des hymnes, des répons, des versets, des cantiques, qui
respirent la plus tendre piété.

Pour prévenir l'ennui d'une longue attention, l'Eglise
a inséré dans le grand office des leçons, des lectures édi-
fiantes, des homélies. Elle y a ajouté des exemples des
saints, pour instruirb votre foi, et animer votre ferveur;
vous proposant ces illustres héros de la sainteté comme
des modèles achevés de toutes les vertus.

Elle n'a en garde de négliger la divine Mère qui sur-
passe tous les élus en gloire comme en sainteté. Pour
l'honorer suivant ses mérites, elle ne s'est pas contentée
de composer des offices particuliers pour ses fêtes; elle
a été plus loin et a voulu que tous les autres offices de
l'année commençassent par l'invocation de Marie, et
qu'aucun ne fut terminé que par une prière propre à
chaque saison adressée à la Reine du ciel. Elle a enfin
disposé que le petit office de la sainte Vierge fut récité
tous les jours de l'année par la plupart des religieuses,
comme aussi par un grand nombre de tertiaires.

7.-L'office divin est distribué en plusieurs parties,
parce que devant être récitées en plusieurs fois, elles ser-
vent à rappeler de temps en temps l'esprit à Dieu, à ses
bienfaits, aux mystères de la religion accomplis à pareilles
heures, et à faire remplir, autant qu'il est possible, le pré-
cepte imposé par le Sauveur de prier toujours sans se re-
lacher jamais.

Mais quelles sont les raisons particulières de cette dis-
tribution? Cette prière liturgique se partage en sept
heures ou veilles, nombre mystérieux qu'on ne saurait
trop méditer.

Tout d'abord, c'est un écho de la grande tradition qui
remonte à Adam et nous rappelle les sept jours de la créa-


